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(l) Biffer la mention inutile

PRO

Ce jourd'hui mil neufcentneuf mai

nonante-quatre ,à 0915 heures;

Nous soussigné(s)Artiges ,Guy, adjudant - OPJ

de gendarmerie,

enrésidenceà Bruxelles - Aud .Mil. r~»~~~«x~~~
entenuecivile,(l)

rapportons avoir entendu, aux date et heures du présent,
au QG des Forces Armées à Evere :

René, Marcel, Ghislain
né à Namur le 22 novembre 46
dlié à Diest - 3293 - Rozengaard 26

Lt-Col - matricule 65435 - eTM Rwanc
en qualité de Professeur à l'E8M

qui nous déclare :
Je désire m'exprimer en langue française.
Au sujet de l'attentat contre le Président Rwandais, ;

n'ai rien entendu comme bruit avant-coureur.

"

Le 06.04.94 vers 2100 hrs je remontais de la ville et
en arr~ivant à proximité du rond-point près de Kacyiru
j'ai rencontré des barrages de gendarmes Rwandais. Ils
ne m'ont pas dit la raison de ces bar.ages mais étaient
très nerveux. Au rond-point même j'ai été stoppé et
mis en joue par trois gendarmes particulièrement grossie:

Là, j'ai appris par le conducteur j'un véhicule qui ml
suivait que l~ Président avait été abattu. J'ai vite COl

pris et j'ai forcé le passage. En repartant j'ai entend,
qu'on tirait et la p~rsonne qui me suivait a eu son pn~u
touché. J'ai rejoint le oamp militaire Belge de la eTM
à Nyarutarama.

La rapidité de réaction de la garde Présidentielle et
la rapidité de mise en place d'un nouveau gouvernement
avec une maj ori téd' ext ;J7j.(l!Mtf,;&ll.too W. ~ aN< 2..ffl~N ij~7,t~~~24 ~9!4~P·
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••• que ct étai t de ce c~té-là qu'il fallait chercher les auteurs de
l'attentat. Il y avait un noyau dur au sein des forces armées, de tendancx
CDR. Ce serait ce noyau dur qui aurait armé les n Interhahamwe ft et
déjà provoqué des massacres par le passéo

Personnellement je ne serais pas étonné que le général Nsabimana,
l'ex-colonel Serubuga { pensionné >, le colonel Baransalitse et le colonel
Bagasora aient été impliqués comme commanditaires dans cet attentat. J'ai
par ailleurs entendu dire que suite aux événements le col E.R. Serubu~a
aurait repris du service •••

Toutes ces personnes sont à ma connaissancp. liées au parti CDR.
A propos de l'assassinat de nes 10 paras, je ne sais rien de plus que ce

qui a été dit dans la presseo Je n'ai entendu aucun de leurs messages
radio.

Au sujet de RTLM, j'écoutais ce poste assez régulièrement. Ce poste
développait un sentiment anti-Belge primaire. En gros les Belges étaient
de~ profiteurs, des néo-colonialisteso On n'avait pas b~soin d'eux au
Rwanda, il fallait qu'ils partento L'animâteur incitait aussi les Rwandais
à aller voler les Belges car c'était eux qui avaient de l'argent.

Personnellement je n'ai appris le nom de l'animateur Belge d'RTLM qu'aprèe
l'attentat Présidentiel. Je ne l'ai jamais rencontré. Deux ou trois jours
après l'attentat tout le monde à Kigali savait qu"il s'agissait de Georges
Ruggiu.

A ma connaissance les FAR ne disposaient pas de missiles Sol-Air.
Au sujet de l'armement individuel, je ne peux pas TOUS donner beaucoup

de renseignements vu ma fonction. Je sais qu'il y avait des kalaschinikoc,
des FAL, des R 4, des G7t des MAG et des FALOSQ

Je voudrais ajouter que depuis la guerre de 1990 on trouvait beaucoup
d'armes, de munitions et de grenades dans Kigali. Ces objets étaient
revendus très bon marché.

Je ne vois rien d'autre à dire.
-après lecture, persiste et signe dans notre carnet de renseignements-

Dont acte,


